
Lundi de la 5ème semaine de Pâques 

 

Jn 14, 21-26 

 

Évangile de Jésus Christ selon saint Jean 

 

En ce temps-là, 

Jésus disait à ses disciples : 

« Celui qui reçoit mes commandements et les garde, 

c’est celui-là qui m’aime ; 

et celui qui m’aime 

sera aimé de mon Père ; 

moi aussi, je l’aimerai, 

et je me manifesterai à lui. » 

Jude – non pas Judas l’Iscariote – lui demanda : 

« Seigneur, que se passe-t-il ? 

Est-ce à nous que tu vas te manifester, et non pas au monde ? » 

Jésus lui répondit : 

« Si quelqu’un m’aime, 

il gardera ma parole ; 

mon Père l’aimera, 

nous viendrons vers lui 

et, chez lui, nous nous ferons une demeure. 

Celui qui ne m’aime pas 

ne garde pas mes paroles. 

Or, la parole que vous entendez n’est pas de moi : 

elle est du Père, qui m’a envoyé. 

Je vous parle ainsi, 

tant que je demeure avec vous ; 

mais le Défenseur, 

l’Esprit Saint que le Père enverra en mon nom, 

lui, vous enseignera tout, 

et il vous fera souvenir de tout ce que je vous ai dit. » 

 

Nous lisons depuis des siècles l’Evangile de saint Jean et nous l’avons intégré comme une 

mélodie tellement connue que souvent, elle ne pénètre plus en nous. C’est comme un fond 

de tableau que l’on ne voit plus alors qu’il est essentiel. Lorsque nous entendons cette 

phrase : « Si quelqu’un m’aime, il gardera ma parole, nous viendrons vers lui et chez lui, 

nous nous ferons une demeure. », il y a de quoi être ébranlé. Dieu, dans la relation d’amour 

filial et paternel, établit au plus profond de nous sa demeure. (C’est bien ce que veut traduire 

l’expression : « Celui qui accueille mes commandements et les garde, c’est celui qui m’aime, 

il sera aimé de mon Père, moi aussi, je l’aimerai et je me manifesterai à lui.) Comment 

accueillons cette présence de Dieu en nous, comment la laissons nous vivre ? Comment 

cette dynamique de la finalité de l’amour filial  est-elle au coeur de nos vies à la suite du 

Christ ? Comment la gardons-nous comme une parole aussi chère que la prunelle de nos 

yeux ? Pour cela, le Père nous envoie son Esprit au nom du Christ : c’est lui qui actualise la 

présence de Dieu en nous, c’est lui qui nous inspire et qui garde en nous la parole du Christ 

afin de le vivre. Respirons profondément cette présence, laissons-là développer en nous la 

vie véritable, rejoignons au tréfonds de nous-mêmes, la demeure de Dieu qui nous garde 

dans la finalité de son amour. 


